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La consécration
(28.1–40.38)

“Tu oindras Aaron et ses fils ; tu les con-
sacreras afin qu’ils exercent pour moi le sacer-
doce” (30.30).

Beaucoup de gens ne connaissent pas la sig-
nification du mot “consécration”. Nous ne pou-
vons pas aller au ciel lors de notre mort si nous
n’avons pas été consacrés. Sans consécration,
nous ne pouvons pas recevoir le pardon. Sans la
consécration il n’y a pas d’espérance.

Le mot “consécration” paraît continuelle-
ment dans les douze derniers chapitres de
l’Exode. Le tabernacle devait être consacré à
Dieu (29.43–44) ainsi que son mobilier (40.9).
Aaron et ses fils devaient être consacrés, ordonnés
prêtres et revêtus d’habits consacrés (28.3, 41 ;
29.1, 44 ; 30.30 ; 40.13). Les offrandes devaient
être consacrées (29.27), de même que l’autel
(29.36, 37, 44 ; 30.29 ; 40.10–11) et la cuve avec sa
base (30.29 ; 40.11).

Dieu dit à Moïse : “Consacre-moi tout pre-
mier-né, tant des hommes que des bêtes, tout
aîné chez les Israélites ; il m’appartient” (13.2).
Lorsque nous consacrons quelque chose, nous le
donnons au Seigneur. Cette chose devient sa
propriété.

Dieu dit aussi à Moïse : “Va vers le peuple ;
sanctifie-le aujourd’hui et demain ; qu’ils net-
toient leurs vêtements. Qu’ils soient prêts pour
le troisième jour ; car le troisième jour l’Eternel
descendra, aux yeux de tout le peuple, sur le
mont Sinaï” (19.10–11). Les Israélites devaient se
préparer à l’apparition de Dieu en nettoyant
leurs vêtements. Ce nettoyage faisait partie de
leur consécration.

“Pour les fils d’Aaron tu feras des tuniques,

tu leur feras des écharpes, et tu leur feras des
tiares, pour marquer leur rang et leur dignité. Tu
en revêtiras ton frère Aaron, et ses fils avec lui.
Tu leur donneras l’onction, tu les investiras, tu
les sanctifieras, et ils exerceront pour moi le
sacerdoce” (28.40–41). Aaron devait être le grand
prêtre et ses fils devaient devenir les premiers
prêtres. Avant de pouvoir servir en tant que
prêtres ils devaient être consacrés. Ils devaient
être oints et investis. En hébreu ces mots veulent
dire “les mains sont pleines”. Lorsqu’Aaron et
ses fils furent consacrés leurs mains furent
remplies. Certains disent que leurs mains
furent remplies de sacrifices. Ils ne pouvaient se
consacrer à rien d’autre car leurs mains étaient
pleines. Lorsqu’un prêtre était consacré ses mains
étaient remplies par son ministère.

“Tu consacreras ces objets, et ils seront très
saints ; tout ce qui les touchera sera consacré. Tu
oindras Aaron et ses fils ; tu les consacreras afin
qu’ils exercent pour moi le sacerdoce” (30.29–30).
Toute consécration implique une mise à part pour
servir Dieu. Le mobilier du tabernacle avait été
consacré et ne pouvait être utilisé dans une habita-
tion. Ce mobilier était à part, saint. Lorsque nous
avons étudié la disposition du tabernacle nous
avons lu ceci : “La loi, en effet, possède une ombre
des biens à venir et non pas l’exacte représentation
des réalités” (Hé 10.1). La prêtrise qui servait
dans le tabernacle était aussi une ombre. Jésus-
Christ est la réalité annoncée par cette ombre.
Les prêtres de l’Ancien Testament ne sont que
l’ombre qui annonce les prêtres du Nouveau
Testament, c’est-à-dire tous les chrétiens :

Approchez-vous de lui, pierre vivante, rejetée
par les hommes, mais choisie et précieuse
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devant Dieu, et vous-mêmes comme des pierres
vivantes, édifiez-vous pour former une maison
spirituelle, un saint sacerdoce, en vue d’offrir
des victimes spirituelles, agréables à Dieu par
Jésus-Christ (1 P 2.4–5).

Vous, par contre, vous êtes une race élue, un
sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple
racheté, afin d’annoncer les vertus de celui qui
vous a appelés des ténèbres à son admirable
lumière ; vous qui, autrefois, n’étiez pas un peuple
et qui, maintenant, êtes le peuple de Dieu ; vous
qui n’aviez pas obtenu miséricorde et qui,
maintenant avec obtenu miséricorde (1 P 2.9–10).

Si vous êtes un chrétien, alors vous êtes du
même coup un prêtre ! Dans l’Ancien Testa-
ment le prêtre faisait une œuvre pour Dieu.
Aujourd’hui, par le Christ, nous faisons une
œuvre pour Dieu. Pour venir à Dieu nous n’avons
besoin d’aucun autre médiateur que le Christ. Si
vous êtes en Christ vous pouvez vous approcher
du trône de la grâce. Comment un simple être
humain peut-il s’approcher du Tout-Puissant ?
Dieu dit à Moïse : “Que les sacrificateurs eux-
mêmes qui s’approchent de l’Eternel, se sanc-
tifient aussi, de peur que l’Eternel ne cause des
pertes dans leurs rangs” (19.22).

Nul ne peut entrer à la légère en la présence
de Dieu. L’accès à Dieu se fait à un grand prix.
Nous pouvons avoir accès à Dieu lorsque nous
sommes consacrés.

Considérons, à présent, trois aspects de la
consécration.

NOUS APPARTENONS AU SEIGNEUR
La consécration implique l’appartenance à

Dieu. Celui qui s’est donné au Christ, qui est
devenu chrétien, lui appartient.

Imaginez que vous entriez dans un bureau
où vous travailliez autrefois. Si votre ancien pa-
tron vous demandait de commencer à travailler,
quelle serait votre réaction ? Vous ne feriez sans
doute rien de tel. Votre ancien patron n’a plus
d’autorité sur vous. Lorsque vous étiez son
employé, vous deviez faire ce qu’il demandait
mais à présent cet homme ne vous dirige plus.

Lorsque vous étiez un esclave soumis au
péché, vous péchiez. Le péché était votre maître,
votre patron. Mais vous êtes dans le Christ et
vous lui appartenez. Vous avez été libéré du
péché. Le Christ est le nouveau patron de votre
vie. A partir du moment où nous sommes
consacrés, nous appartenons exclusivement au
Seigneur. Paul dit :

Quoi donc ! Pécherions-nous, parce que nous
ne sommes pas sous la loi, mais sous la grâce ?
Certes non ! Ne savez-vous pas que si vous
vous livrez à quelqu’un comme esclaves pour
lui obéir, vous êtes esclaves de celui à qui vous
obéissez, soit du péché qui conduit à la mort,
soit de l’obéissance qui conduit à la justice ?
Mais grâce à Dieu, après avoir été esclaves du
péché, vous avez obéi de cœur à la règle de
doctrine qui vous a été transmise. Libérés du
péché, vous êtes devenus esclaves de la justice
(Rm 6.15–18).

Certains se disent chrétiens mais n’ont jamais
donné leur vie au Seigneur. Ils ne s’inquiètent
pas s’ils pèchent. Le péché ne les afflige pas. Leur
foi chrétienne est un élément parmi d’autres de
leur vie. Ils ne savent pas ce que signifie faire un
sacrifice pour le Seigneur ; ils ne se sont pas
offerts sur l’autel.

Il ne suffit pas, pour appartenir au Christ,
d’aller à l’Eglise et de participer aux services du
culte. Pour accéder à Dieu il faut accepter d’offrir
sa vie. Ceux qui s’impliquent dans l’immoralité
du monde, sa cupidité, son matérialisme, sa haine,
ses drogues, ses calomnies, ses tricheries, sont
des gens qui appartiennent au monde. Ils n’ont
pas accès à Dieu.

NOUS SOMMES PURIFIES
La consécration implique une purification.

Paul écrit aux Corinthiens qui avaient vécu dans
le péché, et leur dit :

Ne savez-vous pas que les injustes n’hériteront
pas le royaume de Dieu ? Ne vous y trompez
pas : ni les débauchés, ni les idolâtres, ni les
adultères, ni les dépravés, ni les homosexuels,
ni les voleurs, ni les cupides, ni les ivrognes, ni
les insulteurs, ni les accapareurs, n’hériteront
le royaume de Dieu. Et c’est là ce que vous étiez,
quelques-uns d’entre vous. Mais vous avez été
lavés, mais vous avez été sanctifiés, mais vous
avez été justifiés au nom du Seigneur Jésus-
Christ et par l’Esprit de notre Dieu (1 Co 6.9–11).

Comme le dit si bien ce passage, ces chrétiens
avait été lavés, sanctifiés et justifiés. Paul écrit
que nous ne sommes pas sauvés par notre propre
justice mais par la miséricorde de Dieu : “Il nous
a sauvés (...) en vertu de sa propre miséricorde
par le bain de la régénération et le renouveau du
Saint-Esprit” (Tt 3.5). Nous sommes sauvés
lorsque nous sommes lavés dans les eaux du
baptême. Nous sommes nés une nouvelle fois ;
nous sommes purifiés.

Saul de Tarse dut être baptisé et purifié de ses
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péchés en faisant appel au nom du Seigneur (Ac
22.16). Ce n’est pas le fait de se mouiller dans le
baptême qui nous sauve. L’eau est le moyen mais
le sang de Christ est ce qui purifie et c’est le Saint-
Esprit qui donne le pouvoir de laver. Nous
recevons le bienfait d’être purifiés par le sang du
Christ, si nous restons attachés au Christ, et pour
toujours. En tant que chrétiens qui gardent un
cœur repentant nous sommes sans cesse lavés
par le sang de l’agneau de Dieu.

NOUS SOMMES ENGAGES AU
SERVICE DES AUTRES

La consécration se voit par une vie de service
pour les autres. Nos œuvres ne peuvent nous
mériter le salut mais en tant que chrétiens
consacrés nous devons accomplir un ministère.

C’est par la grâce en effet que vous êtes
sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient
pas de vous, c’est le don de Dieu. Ce n’est point
par les œuvres, afin que personne ne se glorifie.
Car nous sommes son ouvrage, nous avons été
créés en Christ-Jésus pour des œuvres bonnes
que Dieu a préparées d’avance, afin que nous
les pratiquions (Ep 2.8–10).

La grâce de Dieu peut nous sauver com-
plètement et elle vous est offerte comme un
don que vous pouvez accepter. Je suis convaincu
que certains chrétiens sont malheureux parce
qu’ils n’accomplissent pas le dessein que Dieu
veut pour eux. Ils ont éliminé le service de leur
existence. Certains vont travailler en étant ma-
lades mais s’ils ont un peu mal à la tête ne vont
pas à l’Eglise. Pour leurs emplois, certains sont

prêts à tous les sacrifices et même à négliger
leur foyer, mais ils ne veulent pas être
dérangés pour servir. Ils savent qu’ils de-
vraient faire plus de choses pour le Seig-
neur mais ne veulent pas accomplir ce
service. Dieu a rempli leurs mains mais ils ne
sont pas disponibles pour servir. Certains
pensent tellement à leurs problèmes personnels
qu’ils en oublient de faire de bonnes œuvres.
Lorsqu’ils commencent à servir les autres,
ils se sentent tout de suite mieux ! Pourquoi ?
Parce qu’ils sont en train d’accomplir le des-
sein de Dieu pour leur vie.

CONCLUSION
En tant que chrétien, vous posez peut-être la

question suivante  : “Et si j’ai obéi au Christ, si j’ai
été enseveli avec lui dans le baptême mais que je
n’ai pas le sentiment d’être consacré, qu’en est-il
de mon état ?” Vous devez alors regarder votre
propre cœur. Est-ce que vous voulez connaître
Dieu, le servir, plus que toute autre chose ? Si
vous répondez “oui” alors vous devez vous
nourrir de la Parole de Dieu, nourrir votre âme
quotidiennement avec la prière. Laisser la puis-
sance du pardon de Dieu remplir votre vie. Vous
pouvez alors trouver comment servir et remplir
ainsi votre cœur et votre vie.

Lorsque nous nous donnons au Seigneur,
nous changeons. Le Saint-Esprit de Dieu nous
change. Lorsque nous sommes purifiés de nos
péchés nous avons l’espérance. Lorsque nos
mains sont remplies par Dieu nous avons une
raison de vivre. ◆

© VERITE POUR AUJOURD’HUI, 1999, 2002
Tous Droits Réservés


